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Le rendez-vous politique de La Rep'

ÉLECTIONS■ Que s’est­il passé dans les isoloirs d’Orléans ? Les soixante­six bureaux de vote passés au crible…

Quelques originalités du vote orléanais

Lilian Maurin

N a t h a l i e L o i s e a u
(LREM), Yannick Ja­
dot (EE), Jordan Bar­

della (RN) : voilà le tiercé
préféré des Orléanais
(48,63 % de participation),
au soir du 26 mai. Et ce,
dans leurs trois circons­
criptions. La quatrième
position revenant à Fran­
çois­Xavier Bellamy (droi­
te et centre).

Orléans a misé sur le
même trio de tête qu’au
niveau national mais dans
le désordre, puisque les
Français ont placé l’extrê­
me droite devant le parti
présidentiel et l’écologie.

Voilà pour cette particu­
larité de la cité johanni­
que. Mais à étudier les
soixante­six bureaux de
vote, il y en a d’autres…

DU PS AU SUD
Exemple dans le can­

ton 5 (La Ferté­Saint­
Aubin/La Source). Jordan
Bardella y termine à la
deuxième place (13,6 %),
peut­être favorisé par une
dispersion des voix de
gauche, puisque Yannick
Jadot arr ive troisième
(13,3 %), suivi par… Ra­
phaël Glucksmann (8,9 %).
Une quatrième position
pour le candidat PS­Place
publique ! Ce sera la seule
fois dans un canton orléa­
nais.

Un e h y p o t h è s e p o u r
l ’ e x p l i q u e r : l e p o i d s
d’électeurs de La Source,
un fief du parlementai­
re PS et ex­maire Jean­
Pierre Sueur, ou d’anciens
conseillers généraux PS et
PCF (Jean­Pierre Delport
et Michel Ricoud).

Autres spécificités : alors
qu’Orléans 1 (plutôt le
centre­ville et l’ouest) pla­
ce François­Xavier Bella­
my en troisième (13,3 % et
14,4 % selon la circons­
cription), devant Jordan
Bardella, Orléans 4 (cen­
tre­ville et nord­est) le re­
lègue en quatrième posi­

t ion, loin derr ière les
deuxièmes : le porte­pa­
role de l’extrême droite
(20,2 %) ou Yannick Jadot
(17,3 %).

L’UDMF ÀÀ LA SOURCE
Sa i n t ­ Ma rc e a u e t L a

Source composent le can­
ton Orléans 2 d’une pre­
mière circonscription te­
nue par Stéphanie Rist,
députée LREM.

La liste présidentielle y
arrive en tête mais ne fait
pas son meilleur score
même si elle franchit les
35 % dans l’un des bu­
reaux de Bénédicte­Maré­
chal.

La surprise vient plutôt
d e l ’ é c o l e Ke rg o m a rd
(La Source) et de la victoi­
re de l’Union des démo­
crates musulmans français
(UDMF ; 15,3 %), devant
Les Insoumis et Nathalie
L o i s e a u ( e x a e q u o à
13,3 %). C’est aussi ici que
la participation s’effondre
à 17,15 %.

Elle remonte à 22,8 % à
Romain­Rolland, toujours
à La Source. Bilan : Loi­
seau, Bardella, Aubr y,
UDMF, Jadot.

Par trois fois, c’est à La
Source que la liste PS­Pla­
ce publique arrive troisiè­

me, quand Jordan Bardella
atteint la première place
dans un bureau (Diderot).

LE RN DISTANCÉÉ
Pour les bureaux du cen­

tre­ville et de l’ouest, les
r é s u l t a t s s o n t p l u s
« classiques » : carton
plein pour LREM et quel­
ques percées de François­
Xavier Bellamy en troisiè­
m e p o s i t i o n , vo i re e n
deuxième dans les bu­
reaux de Louis­Guilloux
( 2 2 , 1 % ) e t D e s s a u x
(24,1 %), par exemple. Le
RN n’est même pas parmi

le trio de tête à Ducerceau
où se placent la droite et
le centre.

La partie nord­ouest of­
fre aussi ses contrastes :
pas de parti lepéniste dans
le tr io de tête dans un
t i e r s d e s b u re a u x , c e
qui profite à François­Xa­
vier Bellamy ; et deux pô­
les position pour EE (19 et
22 %) ou Jordan Bardella
(autour de 19 %).

ÉÉCLATEMENT
L’est orléanais comptait

vingt bureaux de vote.
Dix­sept fois, Nathalie Loi­
seau est arrivée en tête.
Trois fois pour le Rassem­
blement national : avec
plus de 30 % des voix dans
un bureau de l’école Sé­
gelle ; avec 25,4 % dans un
bureau de Nécotin (où
LREM fait l’un des pires
s c o re s a ve c 1 3 % ) ; e t
17,6 % à Gutenberg.

Six fois François­Xavier
Bellamy est arrivé deuxiè­
me ou troisième. ■

Qui a fait zéro voix ? Où le PS
s’est-il démarqué ? Dans quel
secteur LREM fait un carton ?
Retour sur les élections euro-
péennes du 26 mai.

DÉCRYPTAGE. Les électeurs d’Orléans ont parfois traduit certaines particularités de la ville dans les urnes. PHOTO D’ARCHIVES PASCAL PROUST

INDISCRÉTIONS
d’environ 1,5 milliard d’euros par an d’ici à
2020) ». Et Michel Ricoud d’exprimer sa
« colère face à des grands discours sur “le
plan climat”, notamment du maire d’Orléans,
président de la Métropole, mais l’absence de
financements pour le réaliser, notamment
dans le domaine du logement social ». ■

GUILLAUME PELTIER REBONDIT. Le
président du groupe Union de la droite et du
centre au conseil régional et député du Loir-
et-Cher était muet en début de semaine.
Également vice-président du parti Les Répu-
blicains, il n’avait pas souhaité réagir à la
démission de son président, Laurent Wau-
quiez. L’élu a retrouvé de la voix en fin de
semaine, puisqu’il nous a adressé un com-
muniqué présentant ses « quatre axes pour
une nouvelle droite ! » (valoriser le travail,
affirmer la laïcité, s’appuyer sur les territoi-
res, se préoccuper de l’écologie). Un pro-
gramme de campagne pour les élections in-
ternes au parti LR (prévues en octobre) ? ■

RETOUR À ORLÉANS. Philippe Loiseau
(Rassemblement national) va pouvoir de
nouveau participer aux sessions du conseil
régional. Eurodéputé jusqu’au 26 mai der-
nier, il siégeait le plus souvent à Bruxelles.
Absent d’Orléans, il se voyait retirer la moitié
de son indemnité d’élu (le barème pour un
taux d’absentéisme supérieur à 30 % à la
Région). Soixante-quinzième de la liste con-
duite par Jordan Bardella, il n’a pas été élu.

QUI FINANCE ? Mardi dernier, dans le ca-
dre de la première réunion de concertation
avec les habitants sur le plan climat air
énergie territorial d’Orléans Métropole, plu-
sieurs membres du collectif Alternatives terri-
toriales ont interpellé Olivier Carré, président
d’Orléans Métropole, sur les ambitions en
termes d’isolation thermique des bâtiments.
Le collectif estimant que pour atteindre les
objectifs du plan, il faut multiplier le nombre
de rénovations énergétiques par dix et trou-
ver des sources de financements. Olivier Car-
ré s’est défendu en disant qu’entre La Sour-
ce, l’Argonne et les Salmoneries, à Saint-
Jean-de-la-Ruelle, plusieurs milliers de
logements ont été rénovés afin d’être moins
énergivores depuis 2008, et ce grâce à d’im-
portantes subventions. L’avis du collectif Al-
ternatives territoriales est partagé par la
Confédération nationale du logement. En ef-
fet, Michel Ricoud (Front de gauche), a en-
voyé un mail à La Rep’. Il estime que « l’iso-
lation des logements est une priorité car
elle permettrait de réduire les charges des
locataires et la consommation d’énergie […]
Les bailleurs, notamment sociaux, refusent
de mettre en œuvre de tels travaux ou les
renvoient aux calendes grecques du fait du
manque de financements. Il est utile de rap-
peler que le gouvernement réduit les finan-
cements pour les bailleurs sociaux (coupes

Un ancien conseiller régional FN du Centre
(de 1998 à 2010) peut en revanche le rem-
placer au Parlement européen, Jean-Lin La-
capelle. Il est « en réserve », en attendant la
sortie des eurodéputés britanniques. ■

Mise en garde
Stéphane Kuzbyt, candidat déclaré à la
mairie de Fleury-les-Aubrais pour 2020,
met en garde l’actuelle première magis-
trate fleuryssoise, Marie-Agnès Linguet,
dans un communiqué transmis à La Ré-
publique du Centre : « Quel que soit le
résultat de l’élection municipale, je saisi-
rai la commission nationale des comptes
de campagne et des financements poli-
tiques, pour faire intégrer dans le comp-
te des candidat(e) s concerné(e) s toutes
les dépenses qui auront été mises à la
charge de notre commune. » Dans le vi-
seur de Stéphane Kuzbyt, notamment,
les 40.000 euros « pour faire une étude
sur le quartier de Lamballe et faire des
propositions d’améliorations ». Et
d’ajouter : « Pourtant, une étude – qui
s’était déjà intéressée au quartier Lam-
balle – avait été commandée à l’agence
d’urbanisme en 2015 pour un coût d’en-
viron 50.000 euros. Aucune suite n’avait
été donnée pour améliorer le quotidien
des habitants… »

La République des
maires en marche

Dans une tribune à paraître en dé-
but de semaine prochaine, que Le
Parisien s’est procurée, une qua-
rantaine de maires de droite et du
centre s’engagent à soutenir la po-
litique du président. Et parmi eux
(et ce n’est plus une surprise), le
premier magistrat d’Orléans, Oli-
vier Carré. « Nous sommes de ceux
qui souhaitent la réussite impérati-
ve de la France, c’est pourquoi
nous voulons la réussite du prési-
dent de la République et du gou-
vernement car rien ne se construi-
ra sur leur échec », est-il écrit dans
le texte.

TRIBUNE. Olivier Carré avec une quaran-
taine d’autres maires. PHOTO ARCHIVES

ILS ONT FAIT ZÉRO…
Cinq listes sur trente-quatre
n’ont reçu aucun soutien
à Orléans : « La Ligne Claire »
(Renaud Camus) retirée avant
le scrutin ; le Parti fédéraliste
européen (Yves Gernigon) ;
le Mouvement pour l’initiative
citoyenne (Gilles Helgen) ;
Neutre actif (Cathy Corbet) ;
Évolution citoyenne
(Christophe Chalençon).
Précisons qu’il fallait imprimer
son bulletin pour voter en
faveur de certains candidats.
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